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Aujourd'hui, nous sommes le samedi 7 novembre.

Avant d'entrer dans l’écoute du psaume que nous allons méditer aujourd’hui, je me mets en
présence de Dieu, lui qui veut mon bien. Pour me tourner vers Lui avec gratitude, j'écoute le chant
de Christophe Sperissen : « Simplement merci ».

Au nom du Père, et du Fils, et du Saint-Esprit. Amen.

R/ Simplement merci,
Ce petit mot si court
qui me vient du coeur, en cet instant

Simplement merci,
Ce petit mot si court
qui me vient du coeur,
alors merci, ami

1. Parce qu'il m'a dit va-t-en sur les sentiers ud monde
j'ai vu ta main tendu comme un apel
et quand tu m'as reçu dans ta maison la bas
J'ai senti Dieu là-bas qui me guidait

2. Parce qu'il m'a dit avance, dans les profondes zones
J'ai vu ton pas pressé comme un soutien
Et quand tu m'as confié les secrets de ton âme
j'ai senti dieu vivant qui me guidait

La lecture de ce jour est tirée du Psaume 111.

Heureux qui craint le Seigneur,
qui aime entièrement sa volonté !
Sa lignée sera puissante sur la terre ;
la race des justes est bénie.

L’homme de bien a pitié, il partage ;
il mène ses affaires avec droiture.
Cet homme jamais ne tombera ;
toujours on fera mémoire du juste.

Son cœur est confiant, il ne craint pas.
À pleines mains, il donne au pauvre ;
à jamais se maintiendra sa justice,
sa puissance grandira, et sa gloire !
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1. Heureux qui craint le Seigneur, qui aime sa volonté ! En hébreu, ce mot « Heureux » a un sens
dynamique : il évoque une marche en avant. Craindre Dieu, c’est chercher à être guidé par Lui sur le
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chemin où j’avance. Comment mieux suivre la volonté de Dieu pour moi, le bon chemin qui me fait
davantage vivre ?

2. “L’homme de bien a pitié, il partage, il mène ses affaires avec droiture”. Être droit, c’est
reconnaître que rien ne nous appartient vraiment : tout nous est confié pour être partagé, au nom de
Dieu, avec ceux qui en ont besoin. Qu’est-ce que Dieu m’a confié aujourd’hui, et comment puis-je le
partager ?

3. « À pleines mains, il donne au pauvre ; à jamais se maintiendra sa justice, sa puissance grandira,
et sa gloire ! » Le psaume nous dit que la vraie force ne vient pas de ce que l’on garde, mais de ce
que l’on donne. Où en suis-je : est-ce que je donne à pleines mains, ou avec retenue ?

En réécoutant ce psaume, je me rends attentif à ce qui, selon le psalmiste, est constitutif du
bonheur.

Je me tourne vers le Seigneur. Je peux le remercier pour l’aide reçue ou l’aide donnée. Je peux aussi
revoir les occasions où je n'ai pas su donner, et demander pardon. Et je demande au Seigneur de
m'aider à toujours témoigner de sa bonté.

Notre Père, qui es aux cieux,
que ton nom soit sanctifié,
que ton règne vienne,
que ta volonté soit faite sur la terre comme au ciel.
Donne-nous aujourd’hui notre pain de ce jour.
Pardonne-nous nos offenses,
comme nous pardonnons aussi à ceux qui nous ont offensés.
Et ne nous laisse pas entrer en tentation
mais délivre-nous du Mal.
Amen

Au nom du Père, et du Fils, et du Saint-Esprit. Amen.


